
Boeuf et veau

Pour la deuxième année consécutive, l'abattage de boeuf et de
veau et la production de carcasses ont régressé considérablement;
en effet, pendant cette période de deux ans, les activités dans cesegment ont diminué respectivement de 21,3 % et de 77,5 %. Selon
les données statistiques, le total de plus de 1000 têtes abattuesen 1990 a reculé de 6,8 % l'année suivante, puis de 15,6 % en 1992.
Pour ce qui est de la production de carcasses, elle s'est élevée à242 500 tonnes en 1990 et est tombée à 200 000 tonnes en 1992.

En examinant les données ci-dessus, il est important de
souligner que la plus grande réduction a été enregistrée à l'égard
des vaches de réforme, probablement à cause des conditions sur lemarché de la viande lui-même ou de l'évolution favorable des prix
du lait.

Cette réduction de l'abattage de bétail a notamment entraînéun recul de la consommation de viande de boeuf et de veau parhabitant pour la deuxième année consécutive; cependant, le recultotal a été inférieur à 5 % au cours de la période de deux ans, cequi suppose qu'une portion importante de la diminution de l'offreintérieure a été remplacée par des produits importés.

La consommation de viande de boeuf et de veau, après s'êtrechiffrée à 18,5 kg par habitant en 1990, n'était plus que de17,6 kg en 1993. Mais probablement plus de 10 % de cette quantitéprovenait de l'étranger.

Selon les données sur les importations de 1992, ces dernières
se chiffraient à 27 917 tonnes, trois fois plus qu'en 1991, pourune valeur de 62,6 millions de dollars américains.

Entre janvier et mars 1993, les importations ont étésupérieures de 39,4 % à celles de la même période l'année
précédente, surtout pour la viande congelée. La viande réfrigérée


